Leçon 8
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44 – Les ténèbres

39 – En écoutant Laura

Résumé de ce chapitre :

Perturbé par ce qu'il vient d'apprendre, André s'empresse d'aller retrouver Laura pour qu'elle lui explique mieux la situation de Tobias et pour qu'elle lui précise si ce cas est généralisé. Dans sa réponse, Laura insiste sur la compréhension fraternelle qui est à la base de tout travail vraiment salutaire. L'importante question de la fraternité humaine s'impose alors à André.

André Luiz vient trouver Laura et elle lui dit : 
«Tout problème perturbant l’âme demande une coopération amie pour être résolu. » p 258
On retrouve cette notion d’entraide indispensable dans le livre :

Après la mort de Léon Denis, chapitre 29, Justice, solidarité, responsabilité
« Tous les esprits se doivent un mutuel secours. Tour à tour protégés et protecteurs, ils s'entraident dans leur marche, et, par des services rendus, par des épreuves supportées en commun, ils font éclore en eux ces sentiments de fraternité et d'amour qui sont une des conditions de la vie supérieure, une des formes de la vie heureuse. »
Elle rajoute au sujet de l’histoire de Tobias :
«Tant qu’elles haïssent, elles s’assimilent à des aiguilles magnétiques sous les influx les plus opposés ; tant qu’elles n’ont pas compris la vérité, elles souffriront l’empire du mensonge et, par conséquent, elles ne pourront entrer dans les zones d’activité supérieure. » p 259
On retrouve cette notion dans le livre :
Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre II, peines et jouissance futures 
Question 967. En quoi consiste le bonheur des bons Esprits ?

« Connaître toutes choses ; n'avoir ni haine, ni jalousie, ni envie, ni ambition, ni aucune des passions qui font le malheur des hommes. L'amour qui les unit est pour eux la source d'une suprême félicité… »

Laura termine son exposé en disant : 

«En général, que toute la charité, pour être divine, se doit de prendre sa source dans la fraternité. » p 262
On retrouve cette notion dans le livre :
Après la mort de Léon Denis, chapitre XLVII

« Allan Kardec place ces paroles en tête de ses oeuvres : Hors la Charité, point de salut. Les Esprits nous enseignent, en effet, que la charité est la vertu par excellence ; elle seule donne la clef des cieux élevés. »
40 – Qui a semé récoltera

Résumé de ce chapitre :

André voudrait aller visiter le département féminin des chambres de rectification. Selon Narcisa, cet appel est le signe qu'une tâche l'y attend. Elle présente donc André à Némésia qui travaille dans ce secteur et peut leur faire visiter le service. Là-bas, André reconnait une femme, malgré qu'elle soit, à présent, marquée par la souffrance. Il s'agit d'une ancienne domestique du foyer familial terrestre qu'il s'était amusé à courtiser lorsqu'il était jeune. Ensuite, elle avait du fuir la maison et vivre dans la misère et la maladie alors que, pour André, l'affaire étant close, il n'y pensait même plus jusqu'à ce jour. Il se sent coupable mais Narcisa lui explique qu'il doit d'abord réconforter cette femme avant de se faire reconnaître. Très ému en écoutant son récit, André lui propose son dévouement amical qu'elle accepte aussitôt.
Narcisa lui dit : 
«Dans la vie, chaque situation a une finalité définie… Ne cessez d’observer ce principe lors de vos visites apparemment fortuites. » p 263
On retrouve cette notion dans le livre :
Initiation au spiritisme de Therezinha Oliveira, chapitre 2 Dieu
« Il n'y a pas de hasard dans l'univers. Dans lui, tout obéit à des lois. La vie matérielle est conduite par des lois physiques et la vie de l'esprit, par des lois morales. » 
Nemésia l’encourage : 

«Mon frère, nous trouvons tous sur nos chemins les fruits du bien ou du mal que nous semons. » p 266
On retrouve cette notion dans le livre :
Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre I, la loi divine

630. Comment peut-on distinguer le bien et le mal ?

« Le bien est tout ce qui est conforme à la loi de Dieu, et le mal tout ce qui s'en écarte. Ainsi, faire le bien, c'est se conformer à la loi de Dieu ; faire le mal, c'est enfreindre cette loi. »

La malheureuse femme lui dit :

«J’oubliai criminellement que Dieu réserve le travail à tous ceux qui aiment la vie saine, pour plus fautifs qu’ils avaient pu être, et je m’abandonnai à de douloureuses expériences. » p 267
On retrouve cette notion dans le livre :
Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre II, la loi du travail

676. Pourquoi le travail est-il imposé à l'homme ?

« C'est une conséquence de sa nature corporelle. C'est une expiation et en même temps un moyen de perfectionner son intelligence. Sans le travail, l'homme resterait dans l'enfance de l'intelligence ; c'est pourquoi il ne doit sa nourriture, sa sécurité et son bien-être qu'à son travail et à son activité. A celui qui est trop faible de corps, Dieu a donné l'intelligence pour y suppléer ; mais c'est toujours un travail. »

41 – Convoqués dans la lutte

Résumé de ce chapitre :

Début septembre 1939, Nosso Lar, comme d'autres colonies spirituelles, doit supporter le choc de l'entrée en guerre de l'Europe. André découvre que les nations belliqueuses ne sont pas considérées comme des ennemis mais comme des perturbateurs qu'il faut réprimer. Cependant, pour y parvenir, il faut que la sphère de la pensée reste saine. Un clairon annonce la convocation aux services de secours sur la Terre car la guerre va se poursuivre avec tous ses tourments. André, voyant des groupes importants se diriger vers le Ministère de la communication à la recherche de nouvelles, observe et écoute les passants qui semblent, pour différentes raisons, très inquiets. Des milliers d'entités, perturbées par la nouvelle, créent un énorme brouhaha que le Gouverneur réussit à calmer par de sages paroles.
Il rappelle : 
«Quand un pays prend l’initiative de la guerre, il prend la tête du désordre dans la Maison du Père et payera un prix terrible. » p 272
On retrouve cette notion dans le livre :

Après la mort de Léon Denis, chapitre XLVII, patience et bonté
« La vengeance sous toutes ses formes, le duel, la guerre sont des vestiges de la sauvagerie primitive, l'héritage d'un monde barbare et arriéré. »

Il continue :

«Des légions infernales se précipitent sur les grands ateliers du progrès commun, les transformant en champs de perversité et d’horreur. » p 272
On retrouve cette notion dans le livre :

Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre II, peines et jouissances

972. Comment les mauvais Esprits s'y prennent-ils pour tenter les autres Esprits, puisqu'ils n'ont pas le secours des passions ?

« Si les passions n'existent pas matériellement, elles existent encore dans la pensée chez les Esprits arriérés ; les mauvais entretiennent ces pensées en entraînant leurs victimes dans les lieux où ils ont le spectacle de ces passions et de tout ce qui peut les exciter. »

Il termine : 

«L’affliction ne construit pas, l’anxiété n’édifie pas. Sachons être dignes du clairon du Seigneur, répondant à Sa Volonté Divine dans le travail silencieux, à nos postes respectifs. » p 277
On retrouve cette notion dans le livre 
Initiation au spiritisme de Therezinha Oliveira, chapitre 20 la désincarnation

« Pour l’Esprit moins évolué, attaché à la matière, et qui n’a pas cultivé ses facultés spirituelles, la perturbation est difficile, lente, accompagnée d’anxiétés, d’angoisses qui peuvent durer  plusieurs jours, mois et même plusieurs années. »

42 – L’intervention du gouverneur

Résumé de ce chapitre :
La situation étant très tendue, le Gouverneur promet de réaliser un culte évangélique dans le Ministère de la Régénération afin d'aider chacun à se mobiliser. L'une des principales urgences est de travailler sur la peur qui est l'un des pires ennemis de l'individu. Une grande fête s'organise alors, avec des choeurs d'enfants, puis le Gouverneur prend la parole pour réveiller l'esprit de service qui va être nécessaire pendant cette période de guerre. Nosso Lar a besoin de 30 000 serviteurs courageux, préparés au service défensif.
L’infirmière explique à André Luiz :

«Comme beaucoup de personnes, le grand pourcentage d’existences étranglées simplement par les vibrations destructrices de la terreur qui est aussi contagieuse que n’importe quelle maladie à la propagation dangereuse. Nous classons la peur parmi les pires ennemis de l’individu pour se loger dans la citadelle de l’âme, attaquant les forces les plus profondes. » p 280
On retrouve cette notion dans le livre :
L’obsession de Marlène Nobre

« Sur un plan spirituel, toutes nos pensées, définies par des vibrations, des paroles ou des actions font jaillir de nous des rayons spécifiques qui peuvent être bons ou mauvais. La colère et l’irritation, la légèreté et la malédiction, la cruauté et la calomnie, l’irréflexion et la brutalité, la tristesse et le découragement peuvent alors produire des perturbations neuropsychiques. Ainsi, la pensée est la force déterminante qui peut détruire ou édifier le bonheur dans nos vies. » 

Le gouverneur explique :
«Quand les forces de l’ombre aggravent les difficultés des sphères inférieures, il est indispensable d’allumer de nouvelles lumières qui dissipent, sur Terre, les ténèbres denses. » p 283
On retrouve cette notion dans le livre :
Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre II, Peines et jouissances futures

« 1019. Le règne du bien pourra-t-il jamais avoir lieu sur la terre ?

…Malheur à ceux qui ferment les yeux à la lumière, car ils se préparent de longs siècles de ténèbres et de déceptions ; malheur à ceux qui mettent toutes leurs joies dans les biens de ce monde, car ils endureront plus de privations qu'ils n'auront eu de jouissances ; malheur surtout aux égoïstes, car ils ne trouveront personne pour les aider à porter le fardeau de leurs misères. » 
43 – En conversation

Résumé de ce chapitre :

Tobias conseille à André de s'inscrire aux cours contre la peur qui lui feront beaucoup de bien en attendant d'être affecté à de nouvelles tâches. Puis, Lisias emmène André voir le Ministre Benevenuto, récemment rentré de Pologne, qui leur raconte le champ de bataille vu de l'invisible. Les personnes présentes, très étonnées, interrogent le Ministre afin de mieux comprendre la véritable essence des conflits et ce qui pourrait les calmer. Le Ministre Benevenuto explique alors pourquoi le Spiritisme n'a pas encore suffisamment d'impact pour rééquilibrer les énergies néfastes.
Le ministre explique à André Luiz :
«Les désincarnés ne nous aident pas, se limitant à absorber nos forces. » p 287
On retrouve cette notion dans le livre :

L’obsession de Marlène Nobre

« Chaque créature assimile les forces supérieures ou inférieures qu’elle contacte. 

Dans l’homme, il y a trois composantes : d’abord, l’âme ou l’Esprit, principe intelligent ; deuxièmement, le corps, enveloppe matérielle grossière ; troisièmement, le périsprit, enveloppe fluidique, semi matérielle qui sert de liaison entre l’âme et le corps. » 

Il continue : 
«Toutes les tâches d’assistance immédiate fonctionnent parfaitement, en dépit de l’air asphyxiant, saturé de vibrations destructrices. Le champ de bataille, invisible aux yeux de nos frères terrestres, est un véritable enfer aux proportions indescriptibles. » p 287
On retrouve cette notion dans le livre :

Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre IX, Intervention des Esprits
541. Dans une bataille y a-t-il des Esprits qui assistent et soutiennent chaque parti ?

« Oui, et qui stimulent leur courage. »

Il commente : 
«Aux fluides empoisonnés de la bataille se mêlaient les émanations pestilentes de la haine rendant la moindre aide pratiquement impossible. » p 288
On retrouve cette notion dans le livre :
Après la mort de Léon Denis, chapitre I, la doctrine secrète
« La haine n'a jamais été apaisée par la haine. La haine n'est vaincue que par l'amour. Comme la pluie passe à travers une maison mal couverte, la passion passe à travers un esprit peu réfléchi. »

44 – Les ténèbres

Résumé de ce chapitre :

C'est après avoir goûté aux joies d'une journée passée à se souvenir de vieilles chansons de la Terre, qu'André apprend par Lisias l'importance de bien choisir l'ambiance où l'on veut vivre car tout notre être s'en imprègne. André repense à la Terre où, bien que les paysages soient emplis de l'ambiance divine, des hommes y restent insensibles et détruisent la nature, voire, commettent des homicides. Il veut alors en savoir plus sur les ténèbres dont parlait le Gouverneur et Lisias lui explique que la planète porte en elle des expressions hautes et basses qui corrigent ou libèrent l'homme selon ses oeuvres et donc selon le lieu où ses pas l'ont dirigé.
Lisias explique à André Luiz :
« Quand de nombreuses âmes se rassemblent dans le cercle de telle ou telle activité, leurs pensées s’entrelacent, formant des centres de force vive au moyen desquels chacun reçoit sa part d’allégresse ou de souffrance, de la vibration générale. » p 292
 On retrouve cette notion dans le livre :
Après la mort de Léon Denis, chapitre XXXI, le jugement

« En raison même de sa nature fluidique et de ses affinités, il s'élève vers les groupes spirituels qui lui sont similaires. Son degré d'épuration détermine son niveau et le classe dans le milieu qui lui convient. »

Il continue : 
« Mais de toute assemblée aux tendances inférieures, où prédominent l’égoïsme, la vanité ou le crime, nous sortirons empoisonnés par les vibrations destructrices de ces sentiments» p 292

On retrouve cette notion dans le livre :
Initiation au spiritisme de Therezinha Oliveira, chapitre 1 Radiations et vibrations

Qu'est-ce que la radiation ou vibration ?

La radiation ou vibration, en langage spirite, est une énergie ou fluide émis par un ou plusieurs Esprits, incarnés ou non, utilisant la pensée et le sentiment. Elle se propage comme une onde, avec un but qui est le bien, une magnitude ou une puissance et une direction à qui elle s'adresse.

Il commente : 
«Nous appelons « Ténèbres » les régions les plus inférieures que nous connaissons. Il faut considérer les êtres comme des voyageurs de la vie.» p 293

On retrouve cette notion dans le livre :
Le livre des Esprits d’Allan Kardec, chapitre II, peines et jouissances futures

1012. Un lieu circonscrit dans l'univers est-il affecté aux peines et aux jouissances des Esprits, selon leurs mérites ?

« Nous avons déjà répondu à cette question. Les peines et les jouissances sont inhérentes au degré de perfection des Esprits ; chacun puise en soi-même le principe de son propre bonheur ou malheur ; et comme ils sont partout, aucun lieu circonscrit ni fermé n'est affecté à l'un plutôt qu'à l'autre. Quant aux Esprits incarnés, ils sont plus ou moins heureux ou malheureux, selon que le monde qu'ils habitent est plus ou moins avancé. »
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